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NOTRE AGRICULTURE EST EN DANGER... CE QU’IL FAUT FAIRE 1 
 

par Xavier BEULIN 
 
 
 

Jean Michel Besancenot2. – Ce livre de Xavier Beulin paru quelques semaines avant son 
décès brutal est aujourd’hui un « testament » laissé non seulement aux agriculteurs mais aussi à 
notre société.... 
 

Après un avant-propos  qui débute par l’évocation du suicide d’un agriculteur...dans 
l’indifférence générale, Xavier Beulin trace les grandes lignes de son livre en posant cette question, 
les agriculteurs veulent-ils rentrer dans ce siècle avec la même dynamique que celle qui les a 
portés hors de leur cour de ferme après la 2ème guerre mondiale ? Il est urgent de redonner un sens 
à la mission de l’agriculture. 

                                                           

1 Éditions Tallandier, 224 pages, 2017. 
2 Membre de l’Académie d’Agriculture de France, ancien Directeur de la Maison de l’élevage de l’Ile-de-France. 
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En 5 chapitres d’un ouvrage de 220 pages, Xavier Beulin rappelle l’Histoire, analyse le 
présent et donne des perspectives. 
 

TOUT D’ABORD.....S’ENGAGER... 
Quand son père meurt subitement, Xavier Beulin est en terminale et destiné à des études 

supérieures, en 3 secondes on bascule d’une vie à une autre, et cette autre vie sera celle du métier 
d’agriculteur dans le Loiret et de syndicaliste. Très vite Xavier  s’implique dans le milieu 
syndicaliste, CDJA d’abord, FDSEA du Loiret, enfin FNSEA où il est élu Président  en 2010 ; être 
agriculteur, c’est savoir être avec les autres. En 1983, à l’initiative de Jean Claude Sabin, 
SOFIPROTEOL  voit le jour...c’est la mise en place d’une filière destinée à assurer une 
indépendance en protéines végétales. Passionné par cette initiative qui grandira rapidement (7 
milliards de CA, 8000 collaborateurs aujourd’hui) Xavier Beulin succède à Jean Pierre Sabin en 
1999 à la présidence de SOFIPROTEOL qui deviendra AVRIL. 

 
ENSUITE...AVANCER... 
La grave crise 2015-2016, comparable à celle des années 1930 s’ajoute à un modèle 

d’agriculture qui s’épuise ; les succès  Bretons notamment sont confrontés à une certaine 
accusation de la société sur le plan environnemental, par ailleurs après avoir accumulé des 
performances dans tous les domaines, l’agriculture française est confronté aux succès d’autres pays, 
ne faut –il pas revoir nos modes de production, décentralisation  de l’élevage, retour à la 
polyculture élevage dans les zones intermédiaires ou l’on a oublié la synergie animal-végétal ; 
prendre en compte les nouveaux enjeux (environnement, consommateurs, force de l’agroalimentaire 
et de la distribution) tout en rappelant que l’agriculture française dans toutes ses filières génère 3 
millions d’emploi. 

Moteur de la modernisation de l’agriculture, le syndicalisme a perdu de son pouvoir au fur 
et à mesure de l’évolution de la PAC, le dossier européen doit être repris à la base, regrettant une 
politique environnementale coercitive. 

 
ET QU’ON NOUS LAISSE ¨PRODUIRE. 
L’Agriculture française a un bel avenir à condition qu’elle puisse produire...les 

performances acquises restant d’actualité ; même diversifiée, Xavier Beulin insiste pour que notre 
agriculture soit compétitive et exportatrice....attention à une agriculture qui correspondrait aux 
sensibilités du moment ! (Small is beautiful). 

Affirmer sa volonté, c’est cette exigence qui a amené Xavier Beulin à prendre la tète de 
SOFIPROTEOL...il craint aujourd’hui que la volonté ne fasse défaut notamment dans les sphères 
gouvernementales...il faut une vision stratégique globale de l’agriculture... une politique agricole, 
ce n’est pas que des aides conjoncturelles. Pourquoi pas une 3ème voie pour notre agriculture en 
produisant plus et mieux ; Xavier Beulin cite Michel Griffon, l’exploitation productive peut et sait 
gérer cet impératif écologique sans amputer son potentiel. Il ya nécessité d’avancer vers 
l’économiquement durable (prendre en compte la transition énergétique), de diversifier nos 
débouchés notamment industriels grâce à la chimie du renouvelable, la chimie du végétal, et de 
produire pour exporter avec une indispensable image de marque de qualité. 
 

LES MOYENS DE L’AMBITION... 
En renforçant l’exploitation agricole...tout en allant plus loin pour produire propre, cultiver 

sans gaspiller, préserver l’eau, recycler sous-produits et déchets ; le métier se transforme... 
agriculteur est plus, aujourd’hui,  une profession intellectuelle et scientifique qu’un métier  
physique. Renforcer l’exploitation, c’est aussi surveiller de très près les achats de terre...et attention 
de ne pas confondre la dimension des exploitations et leur efficacité...le regroupement des forces est 
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une bonne solution et ce d’autant plus que l’exploitation familiale n’est plus le modèle dominant. A 
l’image de SOFIPROTEOL, devenu AVRIL, les producteurs doivent s’organiser dans un esprit de 
filières, l’intégration du progrès est une nécessité de même que le besoin d’apports nouveaux 
scientifiques et techniques....malheureusement cela s’oppose à des précautions excessives et aux 
préjugés de la société ou souvent la déraison l’emporte. Robotique, numérique, révolution 
génétique, biotechnologies, sont des conditions à la performance et à la réussite...tout en sachant 
s’adapter aux impératifs du changement climatique. 
 

LE MONDE CHANGE... ADAPTONS-NOUS... 
 

1970 ...l’agriculteur découvre qu’il est un pollueur...c’est difficile à entendre !...il a fallu 
s’adapter...le développement du « Bio » en est en partie une conséquence tout comme la montée en 
gamme de l’agriculture et de l’alimentation conventionnelles ; mais les efforts faits sur 
l’environnement, le sanitaire, la qualité, n’ont pas été payés de retour sur le plan des prix...d’ou 
nécessité de ne pas laisser le marché tout régler. S’adapter à la nouvelle donne du pouvoir des 
consommateurs est à prendre en compte...les agriculteurs ne sont plus les seuls patrons du 
Territoire, ...les citadins, très majoritaires, se sont éloignés des mondes végétaux et animaux d’où 
des incompréhensions...L’incertitude est partout...il faut rassurer et ouvrir nos fermes est une 
nécessité. La société a toujours une bonne image de nos agriculteurs mais ils ne peuvent pas rester 
figés dans une image du passé ! 
 

....Pour terminer, à la lecture du livre, un autre titre aurait pu convenir... 
 

NOTRE AGRICULTURE...DAVANTAGE PORTEUSE D’ESPOIR QUE DE CRAINTES 
 


